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Discussion 
 
Q1. Important d’étendre l’analyse des facteurs de risque aux espaces protégés où les éleveurs 
sont exclus (alors que ces zones représentent près de 13% des ressources foncières en Afrique 
sub-saharienne). 
 
Q2. Le problème de la prise de risque dans le domaine de la production animale se trouve en 
aval : marché/termes de l’échange entre le marché des céréales et le bétail. 
 
Q3. Importance du rôle de la recherche sur la mise en place des systèmes d’information et des 
canaux d’information. Comment faire pour appuyer les institutions impliquées dans la gestion 
du risque ? 
 
Q4. Difficile de percevoir la notion de prise de risque dans un contexte où on n’a pas le choix 
et où toute action comporte dès lors un risque important compte tenu de la vulnérabilité du 
milieu physique et socioéconomique. 
 
Q5. La prise de risque pour les éleveurs en milieux arides et semi-arides s’articule 
essentiellement autour des stratégies de mobilité. Comment différencier les mobilités 
structurelles et les mobilités circonstancielles ? Se repose alors la question d’échelle : 
différentiation spatiale et sociale. 
 
Q6. Qu’en est-il des semi pasteurs et agro-pasteurs qui ont fortement intégré les réseaux 
marchands ? Il faut également prendre en compte la forte diversification des activités, de plus 
en plus marquée en milieu pastoral.  
 
Q7. Difficulté de choix entre outils simples et caractérisations systémiques forcément 
complexe et qui débouchent difficilement sur des outils 
 
 


